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LE MADAWASKA

fi“L'ENNEMI ACOMBATTRE”

La bonne renommée,Uns ligue nationals, sous l’é­
gide du Sacré Coeur, con-( 

TRE LES SOCIÉTÉS SECRE­
TES CONDAMNÉES

il *
¥ w&

DES PILULES ROUGES Nctt

Selon la demande d’un bon nom 
bre de correspondants et à la sug 
gestion de plusieurs de nos con­
frères de la presse, le Ralliement 
catholique et français en Amérique a 
cru devoir publier en brochure, par 
mi ses éditions régulières, les inté­
ressantes études antimaçonniqtes 
que lu^ avait fournies, pour le Croi­
sé, M. Louis Hacault, publiciste 
catholique du Manitoba. Elles fu 
rent d’abord insérées au bulletin 
du “ R. C. F. A ”, dans ses livfai- 
sons d’octobre 1919 à janvier 1920, 
inclusivemeifffà titre de “ Manuel 
des Franc Catholiques ” t

Cela forme une gracieuse pla­
quette de cent (100) pages, où, 
nous assure ** l’avis aux lecteurs ”, 
l’uateurs “ a résumé, avec un art 
consciencieux, ^ les notions abon­
dantes et fort précises qu’il a pu 
acquérir de la congréation maçon­
nique mondiale. Il la connaît d’au 
t^nt mieux qu’il a meué contre elle,

; depuis près de cinquante ans qu’il 
la dénonce et la poursuit, comme 
le pire ennemi social et religieux 
des disciples du Christ Jésus, la 
guerre active et sans merci d'u?i 
bon soldat du Sacré Cœur

Cet historique de la France-Ma 
çonnerie universelle, depuis ses ori 
gines, six cents ans avant Jésus- 
Christ, avec ses évolutions succès 
sives, jusqu’à ses avatars et à ses 
conspirations odieuses de nos temps 
actuels, est passablement complet, 
en sa brièveté, et fort bien docü 
menté,

Il apparaît comme le travail du 
genre le plus fouillé, le plus lim­
pide à la fois et le plus populaire, 
qui ait en cote été offert en notre 
pays.

Il ne saurait manquer d’être 
utile à tous, pour rectifier quantité 
d’idées fausses, au de préjugés sa­
vamment entretenus par les sectes 
sataniques, afin d’empêcher les

prof ânes ” de voir Ta conjuration 
maçonnique sous son véritable 
jour, et pour les induire à dédai­
gner de la combattre, sans relâche 
et sans faiblesse, comme il faudra 
qu’elle le soit, si la civilisation 
chrétienne doit échapper aux en­
treprises ruineuses de cette “ armée 
de Satan ”

Ce volumipet sera spécialement 
d’un grand secous à notre jeunesse 
étudiante des écoles et des collèges, 
pour la prémunir contre des séduc­
tions qui la guettent de toutes parts, 
et qui mettraient dans le plus grave 
péril le dépôt sacré des traditions 
de sa foi et de sa race.

Au procès du Maçonnisme', si vi­
goureusement instruit par M. Ha­
cault, en 85 courtes pages, s’ajou 
tent, comme supplément, les “ Sta­
tuts et Règlements de la Ligue 
franc-catholique : association anti- 
maçonnique au Canada ” naguère 
fondée à Québec.

Historique et Statuts ont été ho­
norés d une haute approbation, sous 
forme d’autorisation à publier, de 
la part de Son Éminence le Cardi 
nal Bégin, archevêque de Québec.

Ce *• Manuel des Franc Catho 
liques ” est en vente aux bureaux 
du Croisé—Secréta ri ar général du 
“ Ralliement C. F. A. ”, N0 6, 
rue Jeanne d’Arc (Casier, N0 126, 
et téléphone 1551) Québec. Prix, 
dix (ïo) sous l’unité, et 12, par 
poste ; à la douzaine, $1.00, et au 
cent, $7.50, frais d’envoi en plus, 
soit $1.15 ou $8.00, selon le cas.

-4 Dans une chambre d’hôtel à la 
campagne :

Le voyageur, voyant deux souris 
dans un toin.—Garçon, garçon !

Le garçon—Quoi M’sieu ?
Le voyageur,—Donnez-moi une 

autre chambre.
Le garçon.—Pourquoi l
Le voyageur.—Il a deux souris 

qui se battent dans le coin !
—P.our 40 sous on ne peut pas 

vous donner un “ combat de tau 
reaux. ”

La MUTUAL LI^E OF CANA­

DA n’a pas de supérieure en paie­
ment de dividendes aux assurés.

.
I

Anémique et chétive
Avant mon mariage, j'étais * 

anémique et ai chétive que 
Гоп aurait dit que je n’avais 
pas une goutte de sang. Pen­
dant deux ans, ma famille eut 
des craintes. J’avais dépéri 
et il me restait juste la force 
de marcher. Si je montais 
un escalier, j’étais prise de 
palpitations et obligée de me 
reposer. Tous les membres 

faisaient mal. Un jour, 
mon médecin me conseilla de 
prendre des Pilules Rouges et 
ce fut ce qui me fit le plus de 
bien. Dans un an je me suis 
fait une bonne santé que fai 
conservée et dont je jouis en­
core aujourd’hui—Mme Joe. 
Mercier, 211, rue Prince- 
Edouard, St-Roch, Québec.

Faiblesse extrême
Deux maladies prématu­

rées, à quelques mois d’inter­
valle seulement, m’avaient 
extrêmement affaiblie et 
avaient jeté le désordre dans 
tout mon système. Mauvai­
se digestion, constipation, 
maux de tête, vertiges, insom­
nies, voilà ce que j’avais A 
souffrir. J’étais depuis qua­
tre mois dans cet état lorsque 
je décidai de prendre les Pi­
lules Rouges sur les instan­
ces d'une voisine qui avait été 
guérie par ce remède J’en 
prends depuis deux mois seu-, 
lement et déjà je me sens 
bien.—Madame M. Houle, 10, 
rue Lévis, Québec.

Dyspepsie nerveuse
A l’âge de quatorze ans ma 

mère me fit prendre des Pilu­
les Rouges parce que je souf­
frais de grande faiblesse, que 
ma digestion était mauvaise, 
que j’avais de gros maux de 
tête, des gonflements, que j’é­
tais nerveuse et que jp dor­
mais peu. On appelait mon 
cas “dyspepsie nerveuse". 
Ma santé s’est remise com­
plètement et je suis la petite 
mère la plus heureuse et la 
mieux portante. Mes deux 
enfants sont gras et en bonne 
santé. Je fais tout mon ou­
vrage de maison sans aucune 
fatigue et si je jouis mainte­
nant d’une bonne santé je sais 
que je le dois aux Pilules 
Rouges.—Mme Léo Gadoua, 
! 5, rue Remsen,Cohoes,N.-Y.

Accident Fâcheux
Après (Une forte grippe, 

alors que je m’attendais à 
une prochaine maternité, je 
fus d’une faiblesse si grande 
que mon médecin désespérait 
presque de mon cas. Je tous­
sais nuit et jour et les points 
m’étouffaient; aussi l’accident 
redouté arriva et me mit dans 
un état que je ne saurais dé­
crire. Dans ma famille on 
s’était déjà servi des Pilules 
Rouges avec succès. Je déci­
dai moi-même d'en prendre. 
Je leur dois le retour de mes 
forces.— Mme J.-B. Chayer, 
15, rue Huron, Montréal. ’
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Rendue très faible par 
la grippe xX

L’Uni!W’xFaiblesse, La grippe espagnole dont 
je fus atteinte m'avait laissée 
avec des maux d'estomaCTde 
reins, de tête et très nerveuse. 
On appelait mon cas “débi­
lité généralé." Des femmes, 
qui voyaient mon état pitoya­
ble, me conseillèrent les Pilu­
les Rouges que j'ai prises. Je 
suis maintenant bien portante, 
grâce à leurs bons effets. 
Aussi je les conseille à mon

4Maternité redoutée P
Quelques mois avant la 

naissance de mon dernier en­
fant, j’avais à peine la forie 
de faire un peu de mon mé­
nage et les douleurs de dos et 
de reins m’incommodaient 
beaucoup. Je perdais l’ap­
pétit et la faiblesse me don­
nait souvent mal à la tête. On

Mme ERNEST CHARETTE as:
Les Pilules Rouges étaient le remède favori de ma mère 

et c’est elle qui me les a recommandées. Elles m’ont gué­
rie de faiblesse générale, de mauvaise circulation, de douleurs 
internes et de toutes sortes de malaises. J'avais commencé 
à travailler trop jeune et la solide constitution que je parais­
sais avoir n’avait cependant pu soutenir. Aujourd’hui que 
j’ai le moyen de me refaire rapidement des forces nouvelles 
par l’emploi des Pilules Rouges, je me propose bien d’en 

me laisser abattre pour que l’anémie ne 
m'atteigne pas.—Mme Ernest Charette. 1, rue Congress, 
Cohoes, N.-Y.
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m'enseigna lesPilules Rouges 
qui eurent vite augmenté mes 
forces et ce que je ressentais 
de mal disparut. Tout alla 
bien par la suite, Mme Fred.I tour comme souveraines pour 

les femmes faibles et souf- "prendre avant de НАМ
Celtfrantes. Mme Béatrice A^hrd, 

22 Doodge, Lowell, Mass.
Caron, Cap ode la Madeleine,
P.Q.
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REMI
d mSCONSULTATIONS GRATUITES au No 274 rue St-Denis, Mon­

tréal, tous les jours, excepté les dimanches, de 9 heures, du matin à 8 

heures du soir. Les femmes malades, qui ne peuvent venir voir notre 
médedg, sont invitées à lui écrire.

Les Pilules Rouges sont en vente chez tous les marchands de remè­
des. Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada et aux Etats-' 
Unis, sur réception du prix, 60c une botte, 12.50 six bottes.

Toutes les lettres doivent être adressées і COMPAGNIE CHIMI­
QUE FRANCO-AMÉRICAINE, limitée, 274 rue St-Denis, Montréal.

qui so 
Vendu

Ven« 
laiéde 
de a à
téléphi 
me 1er
vous d
res.

CARTES. D’AFFAIRES J.
M«4Dr. OLIVIER J. CORMIER

— Chirurgien-Dentiste — 
à l’ancien bureau du Dr. Z. Véeina 

chez M. J os. Gagné, près de 
l'hôtel Royal 

Edmundston, PЗа(фЛі »gé
N. B

«s» CANADA HOTEL
MICHEL GAGNON, РВЄР.

Anderson Siding, H. B
XVJ 4 X

D!'M S. LAPORTE
PHOTOGRAPHE

Seul agent pour le Madawaska 
de la

W CANADIAN KODAK Co.

D*. E, R. KAY
Chirurgien-Dentiste 

Gradué de Philadelphie 
Bureau dans le Nouveau Bloc David 

Toutes sortes d’ouvrage dentaire 
promptement exécuté.

Л Au- >,
Ге.
leu

IndKodak Autographic qui donne l’histoire de toutes vos poses 
Poudre à développer. Pellicules ou Films

Albums. Boîte à développer. Assortiment complet pour les 
Amateurs,'

Liste de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue

Téléphone No 21
EDMUND8TON, N. B і: :
Casier Foetal “S" Têt. *8-4
MAX. D. CORMIER

B. A.
Avocat, Notaire Publie 

Edmundston, N. BAGRANDISSEMENT Ари
Tél. 46

A M. 80RMANY, M. D.
Médecin-Chirurgien 

Edmundston,

Casier Postal
unePortraits au Crayon, Couleurs, Sépia
prise
éviteVotre commande par la malle sera l’objet de notre meilleure

! s N. BattentionSirop
•ouv
50 soi 
chez t« 
parlai 
FRAN 
me St-

ALFRED ROY, B. A. So.
Ingénieur Civil

72 Notre-Dame Est Edmundston.™ 
Montréal. N. BE

S. LAPORTE, Photographe,
EDM UND S T O JC, JC. B.

GOUDRON

. DE GOUDRON ET 
d Huile de foie de Morue de

*

NOTICEST-war»
MO uns* de de broche.

J ai aussi à vendre une jument 
de six ans qui pèse U60 lbs et une 
autre de douze ans de 1200 lbs.

S’adressez à D. Z Daigle 
5-2 m. p. Edmundston, N. B.

^Mathieu teaf Casse la toux W
Я Gros flacons,—En vente partout.
1 CIE. J. L. MATHIEU, Prop, . - SHERBROOKE P. Q. I
Ж Fabricant aussi les Poudre» Nervines de Mathieu, le meilleur J 
^^jremede contre les maux de tête, la Névralgie et les Rhumes Fie  #

A VENDRE
Une.7 Une bonne terre, i’Isle du Lac 

Baker est à vendre, formant une 
belle terre d’a peu près 150 arpents 
le tier en culturfe et deux tiers en 
bois de bouleau La récolte de l'an­
née a rapporté douze tonnes de bon 
foin, '250 à 300 boisseaux d’avoine, 
100 boisseaux de blé et 600 bois­
seaux de patates, elle contient aus­
si cinquante pommiers, une petite 
maisoi). une bonne grange un bon 
bateau pour traverser avec une cor-

tement 
tout pi

sgSSüüîthe *nm*ür«of P'500'00’ »*<* the said Fred Coté 
thestin of $3,30000, as capital to the сошшоа

ШіІШрЙЕЙ
D.UdthU30th. d., of АргіфА. D.

MAX. D. СОПШЕ»

S’
' Ouverture 10-11

M. R Jime, doit ouvrir uu ma 
gasin de fruits et bonbons, tout 
près diu pont, porte voisine de M. 
T. Boudreau, barbier. Vous pour­
rez vous procurer tout ce que voue 
désirez en fait de fruiteries, gâ 
teaux, et sucreries. 42 6 m. p.

Une 
se. S'a 
10-1 m
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POMME S.—McIntosh Red en boi­
te de 96,100,113,126, 
138,150,163,176

ONION S.—British Colomba en sac 
de 100 livres. Ontario 
en sac de 76 livres

ORANGES.—Cal Naval en boite 
de 80, 96, 100,126, 
160, 200, 216, 260,
288

Aussi Noix, Dattes, Figues, Pommes au quart

KELLY 4 COLGANPrix donnés 
sur demande

15 North Wharf, ST-JOHN, N. B.
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